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“Quel est le dessein
de Dieu ?”

Présentation de la feuille d’étude :

Cette feuille peut être utilisée soit pour l’étude
initiale, soit pour suivre logiquement la première :
“Quelle est l’origine du péché et de la mort ?”

But
Le but de cette étude est de montrer l’exis-

tence, dès le début, d’un dessein de Dieu.
L’enseignant peut montrer que l’Ancien Testa-
ment constituait un guide et une loi pour la
nation d’Israël, et que le Nouveau Testament
constitue un guide pour les chrétiens.

Sommaire
Dieu révéla à Abraham son dessein selon

lequel il devait faire du patriarche une grande
nation et bénir toutes les nations à travers sa
descendance, c’est-à-dire Jésus-Christ. Cette na-
tion se développa en Egypte. Dieu lui donna une
loi par Moïse au Mont Sinaï. Cette loi n’apporta
pas la bénédiction, mais plutôt une malédiction.
La bénédiction, elle, vint comme promis, par
Jésus-Christ.

Introduction
[Si l’enseignant a utilisé précédemment la

feuille d’étude intitulée : “Quelle est l’origine du
péché et de la mort ?”, il devrait la récapituler
brièvement.] C’est par Adam et Eve que le péché
est entré dans le monde. Dieu savait à l’avance
que cela arriverait ; il avait donc déjà établi son
dessein pour accomplir le pardon du péché. Dans
cette leçon, nous examinerons ce dessein.

I. Le dessein révélé
1. Pour considérer le dessein de Dieu, il faut

commencer au tout début de la Bible. Dieu a
révélé son dessein à Abram, dont le nom fut
changé plus tard en Abraham (Gn 17.5) ;
“Abram” veut dire “père élevé”, alors que le
nom “Abraham” signifie “père d’une multitude”.

La promesse de Dieu comportait deux as-
pects. Dieu a promis à Abram que s’il quittait sa
patrie, Dieu ferait quoi de lui ? (Gn 12.1–2.)
[Remplir le blanc : une grande “nation”.]

2. Quelle était la deuxième promesse ? [Faire
lire Genèse 12.3, remplir le blanc : toutes les
familles de la terre seraient “bénies” en lui.]

[Au verso, écrire : “Abraham”, puis : 1. “na-
tion”, 2. “bénies”. Voir la page 7.]

3. La bénédiction ne devait pas venir d’Abra-
ham lui-même, mais par lui. Comment ceci
devait-il s’accomplir ? [Faire lire Genèse 22.18 ;
Galates 3.16.] La bénédiction devait venir de
sa descendance. Qui est cette descendance ?
[Remplir le blanc : “Christ”.] La bénédiction
apportée par le Christ était destinée non seule-
ment à la nation d’Israël, mais aussi à toutes les
nations de la terre. [Au verso, tracer une ligne à
partir du mot “bénies” vers le centre de la feuille,
puis écrire le mot “descendance”. Tracer ensuite
une ligne vers le côté droit de la feuille, puis
dessiner une croix. Voir page 7.]

La Bible est divisée en deux parties à partir
de ces deux promesses faites à Abraham. L’An-
cien Testament traite essentiellement de la na-
tion qui est sortie d’Abraham, et le Nouveau
Testament traite essentiellement de la béné-
diction rendue possible par Jésus-Christ.

II. Le développement de la nation
1. La suite du livre de la Genèse concerne le

développement de la nation d’Israël. Parce que
Jacob devait jouer un rôle prédominant dans
l’expansion de la nation, Dieu a changé son nom.
Quel nom lui a-t-il donné ? [Faire lire Genèse
32.28, remplir le blanc : “Israël”, qui signifie : “il
lutte avec Dieu”.] Les enfants d’Israël (et la na-
tion d’Israël) sont donc les descendants de Jacob.
Ceci est à retenir dans votre lecture de la Bible.
[Au verso, écrire sous le mot “Abraham” : “Isaac”,
puis expliquer qu’il est le fils d’Abraham. En
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dessous, écrire “Jacob (Israël)”, puis expliquer
qu’il est le fils d’Isaac. Sous le mot “Jacob”, écrire
le chiffre “12”, puis expliquer que de Jacob sont
nés douze fils, devenus les douze tribus d’Israël.
Voir page 7.]

[C’est ici que l’enseignant doit raconter l’his-
toire de Joseph. Ses frères l’ont vendu comme
esclave en Egypte. Après avoir servi Potiphar et
après avoir été faussement accusé par la femme
de celui-ci, Joseph a été jeté en prison, où il a
interprété les songes de l’échanson et du panetier
du roi. Plus tard, l’échanson du roi a recommandé
Joseph au roi qui avait fait un rêve. Joseph a
interprété le rêve et le Pharaon lui a donné la
responsabilité de stocker de la nourriture dans le
pays pendant sept années, en prévision des sept
années de famine à venir.

Lorsque la famine s’est déclarée, Jacob a
envoyé les frères de Joseph en Egypte pour
chercher du grain. Lors de leur deuxième visite,
Joseph s’est fait connaître à eux. Il leur a dit
d’amener leur père en Égypte. Quand les frères
ont raconté tout cela à Jacob, ce dernier a dû
prendre une décision à ce propos. Pendant qu’il
réfléchissait, Dieu lui est apparu.]

Dieu a promis de faire de Jacob une grand
nation dans quel pays ? [Faire lire Genèse 46.2–
3, remplir le blanc : “Egypte”. Au verso, dessiner
un carré, puis écrire à l’intérieur : “Egypte”. Voir
page 7.]

2. Jacob est descendu en Egypte avec toute
sa famille. Combien étaient-ils ? [Faire lire Exode
1.5, remplir le blanc : “70”.]

Cette famille s’est vite multipliée. [Faire lire
Exode 1.7–9.] Après la sortie de l’Egypte sous la
conduite de Moïse, Dieu a donné l’ordre à Moïse
et Aaron de recenser le peuple. Qui devait être
inclus dans ce recensement ? [Faire lire Nombres
1.1–3.] Combien d’hommes pouvaient prendre
les armes ? [Faire lire Nombres 1.45–46, remplir
le blanc : “603.550”.] Qui n’était pas compté dans
ce recensement, et pourquoi ? [Faire lire Nombres
1.47–50.] Les Lévites n’étaient pas comptés avec
l’armée parce qu’ils devaient s’occuper des
affaires religieuses de la nation d’Israël.

Combien de Lévites a-t-on compté ? [Faire
lire Nombres 3.39, remplir le blanc : “22.000”. Au
verso, écrire “603.550” et “22.000” comme le
nombre de ceux qui sont sortis d’Egypte. Voir
page 7.] On a estimé qu’avec une armée de cette
taille et avec ce nombre de prêtres, la nation au
total devait compter entre 3 millions et 5 millions
de personnes.

A partir d’un petit début dans le pays de
Canaan, Israël était devenu la multitude que
Dieu avait promise. [Si vous disposez d’une
carte des pays bibliques, tracez le déplacement
d’Abraham jusqu’en Palestine et le déplacement
de ses descendants vers l’Egypte, puis vers le
Sinaï.]

III. Une loi pour la nation
1. Avant de venir en Egypte, les descendants

d’Israël (Jacob) étaient peu nombreux et n’avaient
pas besoin d’une loi. Pendant leur séjour en
Egypte, ils étaient obligés de vivre selon les lois
de ce pays. Mais une fois devenu une grande
nation indépendante, Israël avait besoin d’une
loi nationale.

Qui a donné cette loi ? [Faire lire Deutéronome
4.2, 5, remplir le blanc : la loi fut donnée par
“l’Eternel”.] Cette loi n’était pas pour toutes
les nations, mais pour Israël seul. [Faire lire
Deutéronome 4.7–8 ; Psaume 147.19–20, remplir
le blanc : en tant que “nation”.] Cette loi natio-
nale donnée par Dieu servait également de loi
religieuse et morale.

2. Où devaient-ils observer cette loi ? [Faire
lire Deutéronome 4.5, remplir le blanc : dans le
“pays”.] La nature même de cette loi démontre
qu’elle n’était pas destinée à tous les habitants de
la terre, mais bien à ceux qui habitaient au pays
d’Israël.

Notez les problèmes créés pour ceux qui, à
des milliers de kilomètres de ce pays, voudraient
observer cette loi. Tous les hommes devaient se
présenter trois fois par an à Jérusalem, le lieu
choisi par Dieu (Dt 16.16) ; c’est à Jérusalem
qu’ils devaient chercher Dieu et apporter leurs
dîmes et leurs offrandes (Dt 12.5–11 ; 14.22–25) ;
les affaires légales devaient y être décidées (Dt
17.8–9) ; le meurtrier (involontaire) devait fuir
dans une des six villes de refuge en Israël (Nb
35.6). Manifestement, cette loi était donnée pour
Israël dans son pays.

3. A part les statuts et les jugements, il
existait un autre aspect de cette loi. Quel était-
il ? [Faire lire Deutéronome 4.13–14, remplir le
blanc : Dieu traita avec eux une “alliance”. Au
verso, dessiner une montagne “Mt. Sinaï”, puis
écrire en dessous : “alliance” et “dix com-
mandements”. Voir page 7.]

Que signifie le mot “alliance” ? Il s’agit d’un
accord formel, un pacte, un contrat. Dieu a conclu
un contrat avec Israël, dont la responsabilité
était de garder les dix commandements.
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4. Quelle était la responsabilité de Dieu dans
cette alliance ? [Faire lire Deutéronome 5.33.] Si
Israël gardait les dix commandements (Dt 5.1–
21), quels en seraient les résultats promis par
Dieu ? [Remplir les blancs : ils “vivraient” , ils
seraient “heureux” dans le “pays”. Remarquer
que Dieu s’engageait à fournir des bénédictions
matérielles.]

5. S’ils ne respectaient pas l’alliance, quelle
serait la réaction de Dieu ? [Faire lire Lévitique
26.14–15, 33, remplir le blanc : Dieu les “disper-
serait” parmi les nations et leur pays serait
“désolé”.] Pourquoi les Israélites sont-ils épar-
pillés de nos jours ? C’est parce qu’ils ont violé
leur accord avec Dieu. A cause de cela, ils sont
devenus “l’étonnement, la fable et l’opprobre de
tous les peuples” (Dt 28.37) chez qui Dieu les a
dispersés.

IV. Le problème
1. Dieu, tout en donnant à Israël une loi qui

constituait une bonne norme pour la nation, a
mis dans cette loi — délibérément — un défaut
(Hé 8.6–7).

Quel était ce défaut, et dans quelle situation
avait-il placé ceux qui avaient reçu la loi ? [Faire
lire Galates 3.10, remplir le blanc : sous la
“malédiction”.] Pourquoi cette malédiction ?
Parce qu’ils devaient observer toute la loi (Ga
3.10), ce dont personne n’était capable.

2. C’est pour cette raison que l’on pouvait
considérer ce système comme quel genre de
ministère ? [Faire lire 2 Corinthiens 3.6–7, 9,
remplir les blancs : un ministère de la “mort” et
de la “condamnation”.] C’était un ministère de
mort parce que ceux qui le violaient devaient
payer de leur vie. Aucun pardon n’était offert à
ceux qui transgressaient volontairement la loi
(Nb 15.27–31).

3. Qu’arrivait-il à ceux qui transgressaient
volontairement la loi ? [Faire lire Hébreux 10.28,
remplir le blanc : mouraient sans “pitié”.] [Au
verso, écrire (voir la page 7) : “1. malédiction” ;
“2. mort” ; “3. condamnation” ; “4. sans pitié” ; et
“5. aucune grâce” (Ga 5.4).] Dieu avait promis de
bénir toutes les nations par la descendance
d’Abraham ; mais la loi avait introduit plutôt
une malédiction. Il est donc évident que la loi
n’était pas le moyen par lequel Dieu avait
l’intention de bénir les nations.

Si ceux qui vivaient sous la loi tombaient
sous le coup d’une malédiction au lieu d’être
bénis, quel était donc le but de la loi ? Elle a été

donnée à cause des transgressions, comme un
précepteur, pour nous conduire à Christ (Ga
3.19, 24).

Parfois nous pensons, nous, êtres humains,
que nous sommes assez bons en nous-mêmes
pour être agréables à Dieu. Dans un sens, la loi
servait de démonstration pour l’homme qu’il ne
peut pas se sauver sans l’aide de Dieu.

C’est comme si l’on voulait convaincre un
fermier de la Floride (USA) qu’il ne peut pas
faire pousser des oranges au Canada. Pour
planter son orangeraie, il choisira le champ qu’il
voudra, le plus au sud possible, dans la partie la
plus tempérée du Canada, il trouvera tout de
même, après plusieurs années de gel, de neige et
d’échecs, qu’il ne pourra pas faire pousser des
oranges dans ce pays-là.

De la même manière, Dieu a choisi Abraham
le fidèle, il a séparé ses descendants des mé-
chantes nations d’alentour, il leur a donné une
loi parfaite à observer (Rm 7.12). Parmi toutes les
nations, Israël avait les meilleures occasions de
devenir juste par lui-même ; mais tout Israélite a
péché (Rm 3.9–10). Une fois pour toutes, Dieu a
prouvé que l’homme n’est pas capable de se
sauver tout seul, mais qu’il a besoin, pour obtenir
le pardon, de la mort du Fils de Dieu. Le but de
la loi était de nous montrer de manière définitive
notre besoin d’un Sauveur dont la miséricorde
couvre nos transgressions.

V. Le dessein de Dieu
1. Dieu avait projeté de bénir le monde par

un descendant d’Abraham. La loi ne pouvait
pas annuler le plan de Dieu (Ga 3.17). Si cette
loi avait pu être la source de la bénédiction
attendue, la mort de Jésus n’aurait pas été
nécessaire (Ga 2.21) ; mais en fait, Dieu ne voulait
pas que la loi et son alliance soient la source de
cette bénédiction.

Quel était donc le dessein de Dieu ? [Faire lire
Jérémie 31.31–32.] Quel genre d’alliance Dieu a-
t-il promise ? [Remplir les blancs : une alliance
“nouvelle” qui ne serait “pas” comme la pre-
mière.]

2. Sous cette nouvelle alliance, que ferait
Dieu des péchés ? [Faire lire Hébreux 8.12, remplir
le blanc : Dieu ferait “grâce” des injustices.]

3. La miséricorde ne faisant pas partie de la
première alliance, ceux qui y étaient soumis ne
pouvaient-ils pas obtenir la grâce de Dieu ? La
bénédiction promise à Abraham était pour eux
également, mais non par la loi. Elle est venue
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d’une autre source . [Faire lire Hébreux 9.15,
remplir le blanc : Jésus est mort pour les péchés
commis sous la “première alliance”.] On ne peut
venir à Dieu que par Jésus (Jn 14.6). C’est là,
depuis toujours, le dessein de Dieu. Seul le sang
de Jésus peut pardonner le péché du monde.
Non seulement la loi n’accordait-elle ni grâce ni
pardon, elle condamnait à la malédiction ceux
qui y étaient soumis.

4. A quelle époque la nouvelle alliance est-
elle entrée en vigueur ? [Faire lire Hébreux 9.16–
17, remplir le blanc : à la “mort” de Jésus.] Un
testament n’a aucun pouvoir avant la mort du
testateur. Cela est également vrai pour le Nou-
veau Testament de Jésus, entré en vigueur à sa
mort.

5. La nouvelle alliance a-t-elle remplacé
l’ancienne ? [Faire lire Hébreux 10.9, remplir les
blancs : il “abolit” la première alliance pour en
“établir” une seconde.] Lorsque, à sa mort, Jésus
a établi la deuxième alliance, il a en même temps
aboli la première. [Au verso, écrire : “Première
(ancienne) alliance” et “Deuxième (nouvelle)
alliance”. Voir page 7.]

6. Laquelle des deux est la meilleure ?
Pourquoi ? Comment se comparent les promesses
des deux alliances ? [Faire lire Hébreux 8.6,
remplir le blanc : fondée sur de “meilleures”
promesses.] Dieu n’a-t-il pas promis des terres et
de la prospérité à ceux qui gardaient la première
alliance (Dt 5.33) ? Quelle meilleure promesse
nous est donnée ? [Faire lire 1 Pierre 1.3–4.] Un
héritage dans les cieux, n’est-ce pas une béné-
diction meilleure qu’une longue vie prospère
dans le pays d’Israël ?

Quels bienfaits de la nouvelle alliance s’avèrent-
ils meilleurs que ceux de l’ancienne ? [Au verso,
écrire en face des bénédictions de l’ancienne
alliance : “1. bénédiction (Ga 3.14)” ; “2. vie (Ga
3.21)” ; “3. justice (Ga 2.21)” ; et “4. miséricorde
(Hé 8.12)” et “5. grâce (Jn 1.17)”. Voir page 7.]

Sous laquelle des deux alliances aimeriez-
vous vivre ? Pourquoi ? Nous ne voudrions pas
retourner à l’ancienne alliance, puisque dans la
nouvelle, nous jouissons de meilleurs bienfaits
et de meilleures promesses.

[Ici l’enseignant peut expliquer que les
principes de la moralité sont éternels, que la
nouvelle alliance n’annule aucunement les prin-
cipes éternels selon lesquels nous ne devons pas
commettre de meurtre, ni d’adultère, ni mentir,
etc. Ces principes sont inclus dans la nouvelle
alliance, qui ne comprend pas, cependant, le

sabbat. Le sabbat avait été donné à Israël comme
jour de repos, un jour de commémoration, où les
Israélites ne devaient pas travailler mais au
contraire se reposer et se souvenir qu’ils avaient
été esclaves en Egypte (Dt 5.15). Il ne s’agissait
pas d’une journée consacrée à la commémoration
de la création. Parce qu’il s’était reposé le
septième jour, Dieu avait choisi le sabbat comme
jour de repos en Israël pour commémorer un
esclavage sans repos en Egypte (Ex 20.11). Les
premiers chrétiens se réunissaient — et se
réunissent toujours — le premier jour de la
semaine (Ac 20.7), le jour après le sabbat (Mt 28.1 ;
Mc 16.1 ; Lc 24.1). Le premier jour de la semaine,
jour de la résurrection de Jésus, est pour les
chrétiens une commémoration de leur délivrance
du péché et de la mort. Pour eux, il s’agit d’un
jour de repos spirituel, et non d’un jour de repos
physique comme le sabbat pour Israël.]

Nous avons donc observé comment le dessein
de Dieu montre, à travers Israël, que pour être
sauvé, l’homme n’a pas besoin d’une loi mais
d’un Sauveur ; nous avons vu également que le
dessein de Dieu comprend la mort de Christ
comme seul moyen de sauver l’humanité.

Résumé
Dans cette étude, nous avons examiné la

révélation du dessein de Dieu visant à nous
pardonner de nos péchés. C’est en effet le thème
de toute la Bible.

Pour résumer la leçon, nous répondrons à
toutes les questions principales qu’elle a posées :

I. Quel était le dessein présenté par Dieu à
Abraham ? Dieu a fait connaître à Abraham qu’il
ferait de lui une grande nation (thème de l’Ancien
Testament) et qu’il bénirait toutes les nations par
sa descendance, c’est-à-dire par Jésus (thème du
Nouveau Testament).

II. Comment la grande nation s’est-elle déve-
loppée ? La famille d’Abraham, d’Isaac et de Jacob
comptait 70 personnes à l’entrée en Egypte ; elle
en est sortie une grande nation, sous la conduite
de Moïse et Aaron, avec entre trois et cinq mil-
lions de personnes, dont 603.550 dans l’armée et
22.000 hommes de Lévi, la tribu des prêtres.

III. Quelle était la loi de la nation d’Israël ? Sur
le mont Sinaï, Dieu leur a donné une loi à ob-
server dans leur pays. L’alliance (le contrat avec
Dieu) faisait partie de cette loi (Rm 13.8–10). S’ils
gardaient ce contrat avec leur Dieu, ils vivraient
longtemps dans la prospérité au pays d’Israël ;
s’ils rejetaient l’alliance, ils seraient rejetés du
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pays et éparpillés parmi les nations.
IV. Quel était le problème de la première alliance ?

Parce que ceux qui vivaient sous la loi ne
l’observaient pas totalement, elle les a soumis à
une malédiction, une condamnation, et la sen-
tence de la mort. Ceci est vrai parce que la loi
n’accordait aucune miséricorde.

V. Qu’est-ce que Dieu a fait afin d’offrir sa grâce ?
Dieu a fait une nouvelle alliance, un nouvel
accord, qui offrait, effectivement, sa miséricorde.
Par la mort de Jésus, la malédiction de la première
alliance a été enlevée et une nouvelle alliance a
été confirmée, alors que la première a été abrogée.
La première a été remplacée par la deuxième
alliance, une alliance nouvelle et meilleure,
établie sur de meilleures promesses (vie éternelle
au ciel au lieu de longue vie avec prospérité dans
le pays).

Nous devons vivre aujourd’hui selon les
termes de la nouvelle alliance. Nous ne voulons
pas revenir sous l’autorité de la première, car
ceux qui l’ont essayé se sont vus condamner et
placer sous la malédiction de la loi. Nous devons
plutôt vivre selon la deuxième, car à travers elle

nous recevons la grâce de Dieu, sa miséricorde et
l’espérance d’une vie éternelle dans le ciel.

Cette leçon nous aide à comprendre beaucoup
de choses : 1) la raison pour laquelle les chrétiens
n’observent pas toutes les lois de l’Ancien Testa-
ment ; 2) la raison pour laquelle les chrétiens ne
se reposent pas le samedi, c’est-à-dire le jour du
sabbat ; 3) la raison pour laquelle les conversions
ayant lieu après la mort de Jésus sont à considérer
comme des exemples de la manière de devenir
chrétien ; et 4) la raison pour laquelle les chrétiens
étudient le Nouveau Testament pour apprendre
à vivre la vie chrétienne.

[Après ce résumé de la leçon, l’enseignant
pourra demander à l’étudiant quelle est son atti-
tude envers la loi de l’Ancien Testament. Il peut
demander si l’étudiant a étudié la loi, s’il a voulu
lui obéir. Il peut ensuite demander si l’étudiant
a considéré la différence entre les exigences pour
le pardon des péchés dans les deux alliances.

L’enseignant peut à présent prendre rendez-
vous pour la prochaine étude, qui examinera
justement le sujet du pardon dans les deux alli-
ances.]
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QUEL EST LE DESSEIN DE DIEU ?

I. Quel dessein Dieu révéla-t-il à Abraham ?

1. Dieu promit de faire d’Abraham une grande ______________. Gn 12.1–2

2. Toutes les familles de la terre seraient ______________ en lui. Gn 12.3

3. Cette bénédiction devait venir à travers sa descendance, ______________. Gn 22.18 ; Ga 3.16

II. Comment la grande nation s’est-elle développée ?

1. Dieu promit de faire de Jacob, dont le nom fut changé en ______________ (Gn 32.28),

une grande nation dans le pays d’______________. Gn 46.2–3

2. A partir de ______________ personnes qui descendirent en Egypte (Ex 1.5), sont sortis

______________ hommes qui pouvaient prendre les armes (Nb 1.45–46), sans compter

______________ hommes de Lévi (Nb 3.39), à la sortie d’Egypte.
III. Quelle était la loi de la nation d’Israël ?

1. Cette loi fut donnée par ______________ (Dt 4.2, 5) pour Israël en tant que grande

 ______________. (Dt 4.7–8)

2. Ils devaient observer cette loi dans le ____________ dont ils allaient prendre possession. Dt 4.5

3. Dieu traita également avec eux une ______________, les dix commandements. Dt 4.13

4. S’ils suivaient cette alliance, ils ______________, ils seraient ______________ et Dieu

prolongerait leurs jours dans le ______________. Dt 5.33

5. S’ils ne suivaient pas l’alliance (Lv 26.14–15), Dieu les ______________ parmi les nations et

leur pays serait ______________. Lv 26.33

IV. Quel était le problème de la première alliance ? Hé 8.6–7

1. Ceux qui dépendaient de la loi étaient sous la ______________. Ga 3.10

2. Cette alliance était un ministère de la ______________ et de la ______________. 2 Co 3.6–7, 9

3. Ceux qui la violaient mouraient sans ______________. Hé 10.28

V. Comment Dieu allait-il accorder sa miséricorde ?
1. Dieu promit une alliance ______________ qui ne serait _________ comme la première.

Jr 31.31–32

2. Dans cette deuxième alliance, Dieu ferait ______________ des injustices. Hé 8.12

3. Jésus est mort pour les péchés commis sous la ______________. Hé 9.15

4. C’est à la ______________ de Jésus que la nouvelle alliance entra en vigueur. Hé 9.16–17

5. Il ______________ la première alliance pour en ______________ la seconde. Hé 10.9

6. La deuxième alliance est meilleure que la première car fondée sur de ______________

promesses. Hé 8.6 ; 1 P 1.3–4
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Dessins au dos de la feuille : “Quel est le dessein de Dieu ?” Voir page 6.

Première
(Ancienne)

alliance

Deuxième
(Nouvelle)

alliance

Mont Sinaï

Alliance
Dix commandements

1. Nation
2. Bénies DESCENDANCE

603.550
22.000

1. Malédiction
2. Mort
3. Condamnation
4. Sans pitié
5. Aucune grâce

1. Bénédiction
2. Vie
3. Justice
4. Miséricorde
5. Grâce

Abraham

Isaac

12

70

Egypte

Jacob (Israël)
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